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Familles Levasseur et Carmel

Un peu d’histoire 

On sait que, bien avant Jacques Car8er, des expédi8ons se succédaient au-delà de l’Atlan8que. Ces 
expédi8ons avaient pour but la pêche à la morue et la traite des fourrures. En 1543, Jacques Car8er 
note l’embouchure de la rivière Matane et en donne une descrip8on avantageuse. Samuel de 
Champlain fera de même plusieurs années plus tard :  

« Ce lieu est assez gen.l, & s'y fait grande pescherie de saumon & trui;es, ayant les filets 
propres à cet effect, l'on en pourroit charger des bateaux en leur temps & saison.i » 

Les Levasseur à Matane 
par : Alex Levasseur (662) __

Article #20210101   www.levasseur.org    https://www.facebook.com/associationlevasseur 

http://www.levasseur.org
https://www.facebook.com/associationlevasseur


Page  sur 11 ©  Association des Levasseur d’Amérique inc 20212

Mais il est certain que les premiers habitants de Matane furent des 
Micmacs. Le nom de Matane (Mtctan), en langue Micmac, signifie « vivier 
de castor ». C!est le révérend père Pacifique qui le note dans son livre 
Études historiques et géographiques ii. CeTe interpréta8on de la 
significa8on de Matane est cependant contestée. 

Les premiers missionnaires visitent Matane dès 1647-1648, notamment le 
père Gabriel DruilleTes, jésuite. 

Les premiers habitants de Matane 

Le territoire de Matane et des environs est concédé en seigneurie (ou fief) au seigneur Mathieu 
d’Amours de Chaufour par l’intendant Jean Talon le 8 novembre 1672. Quatre seigneurs s’y 
succédèrent. 

Nicolas Denys, dit Sieur Denis de Riverain, établit une pêche sédentaire aux environs de la rivière 
Matane en 1688 avec l’aval de son seigneur. Il y construit un établissement et des maisons. 

« D’après l’Histoire naturelle » de Nicolas Denys, publiée en 1672, la plupart des pêcheurs 
du bas du fleuve et des côtes du golfe étaient des normands de Honfleur, de Dieppe et 
d’autres ports de Normandie; quelques-uns venaient de Boulogne et de Calais, de St-Malo 
et d’autres endroits de Bretagne. Les Basques étaient les plus habiles. (…) un peu partout il y 
avait grande ac.vité le long des côtes, de juin à décembre. » iii 

Dès le 29 mai 1812, Mgr Joseph-Octave Plessis, Évêque de 
Québec, effectue une première visite pastorale à Matane. Il 
écrira :  

«Cependant la peuplade fut bientôt assemblée (pour la 
messe), la popula.on se bornant à dix ou douze 
familles »iv 

Il faudra aTendre vers 1850 pour que les premiers Levasseur 
s’installent à Matane et dans les environs. 

Source: Bibliothèque de 
l'Assemblée Na.onale
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Les premiers Levasseur arrivent 

Tous les Levasseur de Matane et de la région semblent être des descendants de l’ancêtre Laurent 
Levasseur et Marie Marchand. Du moins mes recherches ne m’ont pas permis d’en trouver qui 
appar8endraient à l’un ou l’autre des ancêtres Pierre et Jean Levasseur.  

Ce sont 2 des fils de Laurent, soit Pierre et Louis qui assureront la descendance des Levasseur en 
Matanie. 

Il y a cinq pionniers Levasseur établis dans la région de Matane : trois à St-Ulric vers 1858 – 
1868 (É.enne, Clément et Jérémie) et deux à Matane (Damase et Louis-Joseph)v. 

1. Damase Levasseur 

Damase Levasseur, fils de Benjamin et de Félicité Marquis s’installe en 1850. Il se mariera 
trois fois. Un fils du deuxième lit (2e mariage avec Madeleine Dubé en 1881), Damase 
Levasseur Jr, se marie lui aussi à Matane et aura douze enfants, tous bap8sés à Matane, 
dont six sont décédés en bas âge. Et puis on perd leur trace. 

Matane en 1867 - Source: Société d’histoire et de généalogie de Matane
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2. É8enne Levasseur 

É8enne Levasseur, fils de Joseph et de Luce Lepage, vient s’établir avec ses neuf enfants à 
St-Ulric en 1858. Quatre autres enfants s’ajouteront. De leurs cinq garçons qui ont fondé 
une famille, seul É8enne Jr (marié à Félicité Mar8n) aura une descendance peu nombreuse, 
notamment par Augus8n, marié à Maria Roy-Lauzon. Jusqu’en 1937, Augus8n Levasseur et 
Maria habitaient Kedgwick au Nouveau-Brunswick avec leurs 16 enfants. À l’automne 1937, 
toute la « pe8te » famille vient s’installer à Matane. Avec ces nouveaux arrivants, la 
municipalité de Matane aTeint tout juste le nombre de résidents suffisants pour demander 
et obtenir le statut de ville! 

3. Clément Levasseur  

Clément Levasseur s’est marié à Élise (Élisabeth) Gagné en 1868. Les quatorze enfants sont 
bap8sés à St-Ulric de 1868 à 1893. Cinq garçons de Clément et Élise leur donneront une 
descendance nombreuse, car quatre d’entre eux s’établirent dans la région : André s’établit 
à St-Ulric, puis à St-Léandre, tout comme son frère François-Xavier. Évariste s’installe à St-
Léandre et Adolphe prends pays à Matane. 

Augustin Levasseur et sa femme Maria Roy Photo : La Voix Gaspésienne – janvier 2008
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4. Jérémie Levasseur 

Jérémie Levasseur, frère de Damase, a épousé Mathilde 
Lévesque en 1845. Ils s’établissent à St-Ulric en 1862 
avec neuf enfants. L’aîné, Alexandre, a seize ans. Il 
mariera Émilie Pelle8er et auront huit enfants vivants, 
dont cinq naissent à St-Ulric et trois à St-Léandre. Un 
autre fils de Jérémie et Mathilde, Jérémie Jr, se marie à 
St-Ulric avec Philomène Gagné : seize enfants naitront de 
leur union. Et les pe8ts-enfants s’établiront aussi dans 
les environs. Finalement Alfred, le plus jeune fils, s’est 
aussi marié à St-Ulric avec Eugénie Beaulieu où leurs dix 
enfants sont bap8sés. Mais Eugénie meurt en couche à 
son onzième accouchement. La famille est dispersée. 
Seul un fils, Thomas, poursuit la lignée à St-Léandre. 

5. Louis-Joseph Levasseur 

Louis-Joseph Levasseur, originaire du Bic, épouse Aglaé Paradis en 1872 à Matane. Ils auront 
quatorze enfants, dont huit survivront. Plusieurs de leurs enfants s’établiront à Matane. 

Quelques personnalités marquantes : Alexandre Levasseur 

Alexandre Levasseur est né à St-André de Kamouraska. À 16 ans, 
il émigre à St-Ulric en 1862; il épouse Marie Émilie Pelle8er en 
1871 à St-Patrice de Rivière-du-Loup. Leurs cinq premiers enfants 
sont nés à St-Ulric entre 1872 et 1878. En 1879, Alexandre 
achète un lot dans le rang VI de St-Ulric, qui deviendra St-
Léandre quelques années plus tard. Les trois derniers enfants y 
naîtront entre 1879 et 1887. De plus le couple Alexandre et 
Émilie adoptent un orphelin de 10 ans, Thomas, fils d’Alfred 
Levasseur et Eugénie Beaulieu et donc neveu d’Alexandre. Dans 
le livre Histoire de St-Léandre, on lit qu’ « Alexandre était la 
personnalité la plus marquante de son époque. » Un autre 
document nous apprend : « il était fier et imposant. Imposant 
son savoir : il savait lire et écrire couramment. Imposante son 
autorité aussi, il avait la haute main sur tous ceux qui voulaient 
bien s’en laisser imposer.  

Jérémie Jr - frère d'Alexandre 
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Homme vaillant et entreprenant.iv » 

En décembre 1900, il est nommé syndic de la desserte catholique de St-Léandre, raTachée à St-
Ulric. Les premières messes se disent chez-lui, dans sa maison. C’est aussi vers 1900 que le premier 
bureau de poste est ouvert, encore une fois dans la maison d’Alexandre. De 1904 à 1907, chaque 
dimanche, la criée des leTres se faisait sur le perron de la chapelle, après la messe. En 1907, le 
bureau de poste est construit au village et c’est encore Alexandre qui est maître de poste. 

En 1912, la municipalité de St-Léandre est cons8tuée et le premier secrétaire sera Alexandre, 
jusqu’en 1918. À noter que Louis, le fils d’Alexandre, sera conseiller municipal en 1926 et 1927 et 
que le fils de Louis, Émilio, sera lui-aussi secrétaire de la municipalité de St-Léandre de 1930 à 
1936. 

Une descendante, Édith Levasseur-Desrosiers, a écrit les mémoires de son grand-père Alexandre : 

« La messe se disait chez Alex avant d’avoir une chapelle. Il a beaucoup travaillé pour 
l’église et pour avoir des écoles. Alex et Louis (son fils) ont creusé les fonda.ons de la 
première église. Les châssis, les portes et les bancs ont été fabriqués chez Louis, dans sa 
bou.que du rang VI. Il disait à son fils Louis : « Tu feras instruire tes filles, on va avoir des 
écoles » et trois des filles de Louis ont enseigné à St-Léandre. Il était très pieux et à la fin de 
ses jours, il assistait à la messe tous les ma.ns où il chantait. Quand l’Angelus sonnait, il 
arrêtait son travail et il récitait une prière. La cloche a sonné à la dernière minute de sa vie 
et il est mort en récitant l’Angelus. » 

Émilie Pelle8er, la femme d’Alexandre, meurt en 1909. Et Alex prend le chemin des États-Unis. Il se 
mariera en 1911 avec Euphémie Sirois à Fall River, MassachuseTs. Il est alors  vérificateur de 
passeport des canadiens émigrés aux États-Unis. Après son mariage, il est de retour à St-Léandre 
avec sa nouvelle femme où il sera secrétaire de la municipalité. 

Des huit enfants d’Alexandre, quatre garçons con8nuent la lignée : Louis, neuf enfants, dont six 
vivants (St-Léandre, puis Matane); Léonide, cinq enfants dont un garçon célibataire (St-Ulric); 
Isidore, neuf enfants (St-Ulric et St-Luc de Matane); et Hypolite, neuf enfants (St-Léandre). Du côté 
des filles : Gracieuse se marie avec Herménégilde Coulombe (St-Léandre), Marie-Louise et Marie-
Rose se feront religieuses, et Élise meurt à l’âge de quatre ans. 
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Quelques personnalités marquantes : Louis-Joseph Levasseur vii 

Louis-Joseph est bap8sé au Bic en 1850 sous le seul 
prénom de Joseph. C’est aussi sous ce prénom qu’il se 
marie en 1872 avec Aglaé Paradis, une jeune fille de 17 
ans originaire de Kamouraska. Le mariage a lieu à Matane.  
D’où vient le prénom supplémentaire Louis, mystère! 
Leurs quatorze enfants sont bap8sés à Matane entre 1873 
et 1899. Six sont décédés à la naissance.  

Les enfants Levasseur reçurent une éduca8on avancée. 
Chaque fille recevait à son mariage un piano et 35 mille 
dollars.  

Raoul, marié à Matane en 1910 avec Marie-Louise 
Lévesque eut treize enfants. Hector, se maria deux fois et 
eut dix enfants. Émile se maria aussi à Matane en 1907  et 
eut dix enfants avec Alida Lévesque. 

Son frère Alexis Levasseur s’est marié avec Séraphine 
Lepage à Rimouski en 1871. Vers 1876 il vient rejoindre 
son frère à Matane. Ils font bap8ser six enfants à Matane, 
entre 1876 et 1886. Devenu veuf en 1888, il se remarie à 
Matane en 1889 avec Apolline Ouellet, dont il a eu une 
fille. Les trois filles du premier lit (mariage précédent) se marient : deux à Fall River au 
MassachuseTs et l’autre à Rimouski. On n’a ensuite aucune trace de ceTe famille. 

Photo prise vers 1880 - collec8on Georgy Bouffard - 
Société d'histoire et de généalogie de Matane

Les trois fils de Louis-Joseph : Émile, Raoul et Hectorviii
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Revenons à Louis-Joseph. Il est d’abord commis pour la Compagnie 
Price Brothers, dont le moulin à scie était le moteur économique 
de Matane. Mais dès l’âge de 22 ans, il ouvre un magasin général. Il 
s’installe au meilleur endroit qui soit : juste devant le pont qui 
enjambe la rivière Matane. Tout en développant son commerce, il 
contribua à la vie sociale, économique et poli8que de Matane.  

Le rêve des hommes d’affaires de Matane, à ceTe époque, est de 
relier Matane au réseau de chemin de fer. Une compagnie est 
formée, la « Compagnie du chemin de fer de Matane à Gaspé ». 
Louis-Joseph sera directeur de ceTe compagnie en 1904-1905. Les 
efforts abou8ssent puisque le train entre en gare de Matane en 
1910. Une des réussites de Louis-Joseph fut la mise sur pied de la 
Chambre de commerce de Matane, en 1913. Il en fut le président 

fondateur et dirigea l’organisme jusqu’à sa mort en 1928. 

Emplacement des bâtiments de Louis-Joseph, en 1875 - Source: Société d'histoire et de généalogie de Matane

https://fr.wikipedia.org/wiki/Price_Brothers_and_Company
https://fr.wikipedia.org/wiki/Price_Brothers_and_Company
https://shgmatane.org/231/les-cent-ans-de-l-activite-ferroviaire-a-matane/nouvelle.html
https://shgmatane.org
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Quand il meurt, Louis-Joseph laisse un héritage « empoisonné » à ses trois fils : le magasin général 
avait des comptes impayés pour 22 mille dollars. Raoul, le fils de Louis-Joseph liquide le magasin 
général. Après la deuxième guerre, 2 pe8ts-fils de Louis-Joseph, Lucien et Jean-Paul Levasseur sont 
choisis pour fonder le garage Ford Levasseur, situé face au centre commercial « Les Galeries du 
Vieux Port ». Ils le garderont jusqu’en 1986. 

Remerciements 

Je 8ens à remercier la Société d’histoire et de généalogie de Matane pour m’avoir ouvert ses 
portes et permis de fouiller dans ses précieuses archives. Ce texte s’est grandement inspiré de 
deux paru8ons de la revue « Au pays de Matane » de la SHGM. Merci donc à Guy Desrosiers et 
Thérèse Comeau pour le magnifique travail de recherche et d’écriture qu’ils ont fait, ainsi qu’à 
Georgy Bouffard. Merci aussi à ma défunte tante Édith Levasseur-Desrosiers et ma cousine Nicole 
qui m’ont enrichi de leurs souvenirs et de leurs documents. 

Source : La Voix Gaspésienne, octobre 1972
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i hTps://www.gutenberg.org/files/17258/17258-h/17258-h.htm 
ii Pacifique de Valigny, de son vrai nom Henri-Louis-Joseph Buisson, né en 1863 à Valigny (hameau de Glénay dans les Deux-
Sèvres) et mort en 1943, est un prêtre capucin français, missionnaire auprès des Micmacs de Gaspésie. 
iii Histoire de Matane par Mgr Antoine Gagnon. Première édi8on parue en 1945, et édi8on revue et augmentée en 1977 – 
pages 86 - 87
iv idem – pages 104 - 105 
v Au pays de Matane, vol 35, no 2 – novembre 2000. Revue de la Société d’histoire et de généalogie de Matane. Deux pio-
nniers Levasseur, texte de Guy Desrosiers et Thérèse Comeau, pages 23 et suivantes.  
Vi « Les mémoires du vieux Léandre » 1902 – 1952, page 36 
vii Au pays de Matane, vol.36, no 1 – mai 2001. Revue de la Société d’histoire et de généalogie de Matane. Louis-Joseph Lev-
asseur (première et deuxième par8es) Guy Desrosiers, Thérèse Comeau et Georgy Bouffard. Pages 22 à 34 
viii Idem 

Remerciements : Ginette Levasseur (revue des textes),  Pierre LeVasseur (traduction vers l’anglais) 
Montage et diffusion : Jean-Pierre Levasseur 

Merci également à Carmen Trottier pour diffusion de cet article sur la page Facebook de l’Association

Cliquer ICI pour 
accéder à ce document en 

pleine grandeur

Voici le tableau patrilinéaire des Levasseur de Matane. Veuillez cliquer sur ce lien pour consulter une 
version pleine grandeur de ce tableau :

http://www.levasseur.org/infos/f/attached/20210201.pdf
https://www.gutenberg.org/files/17258/17258-h/17258-h.htm
http://www.levasseur.org/infos/f/attached/20210201.pdf
http://www.levasseur.org/infos/f/attached/20210201.pdf
http://www.levasseur.org/infos/f/attached/20210201.pdf
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L'Association des Levasseur d'Amérique inc. qui a été fondée en 1988 selon une 
charte fédérale est un organisme à but non lucratif dont les objectifs sont : 

  • De regrouper et d'unir le plus grand nombre de Levasseur ainsi que leurs 
descendants qui ont adopté le patronyme de Borgia, Carmel, Carmell, Vasseur, 
Vassor, Vasser. 

• D’organiser des réunions et des rencontres susceptibles de renforcer les liens 
entre les membres des familles Levasseur et Carmel. 
 • De promouvoir, de développer et de diffuser les connaissances historiques et 
généalogiques des familles Levasseur et Carmel par le biais de son site Internet, 
par la publication d’un « Bulletin » électronique, ainsi que par la publication de 
dictionnaires généalogiques. 

   • De maintenir et procéder à la mise à jour continuelle d'une base de données 
généalogiques dont la consultation est offerte à ses membres en tout temps par 
Internet. 

  • De mettre à la disposition de ses membres un album de photos de famille ainsi 
que les Bulletins qui ont été publiés par l’Association des Levasseur depuis 1988. 

  • D'honorer la mémoire des ancêtres et de leurs descendants par le biais de 
monuments, de plaques ou de symboles pour marquer les événements 
historiques des familles des Levasseur et Carmel. 

  • De recueillir tous les documents susceptibles de créer des archives informatisées 
et imprimées qui constitueront le patrimoine de l'association où pourront puiser 
historiens et généalogistes.

L’ASSOCIATION DES FAMILLES LEVASSEUR ET CARMEL

Dites-nous d'où venaient vos grands-parents, comment et où ils se sont installés à divers 
endroits en Amérique, le type de travail qu'ils ont fait, les enfants qu'ils avaient et leurs 
réalisations. Ce type d'information pourrait être publié dans le Bulletin. En outre, s'il y a de 
vieilles photos de famille disponibles, ces photos pourraient être incorporées dans notre 
section d'archives photo. Ce faisant, les générations futures de vos famille Levasseur et Carmel 
auront un enregistrement de cette information dans les archives de l’Association. Sinon, 
l’information pourrait être perdue à jamais. Nous avons donc hâte de recevoir de vos 
nouvelles.

Faites partie de notre équipe de bénévoles, contactez-nous ! 

Site Web principal : www.levasseur.org -  webmaster@levasseur.org 

Facebook : https://www.facebook.com/associationlevasseur 

Twitter : https://twitter.com/Fam_Levasseur

mailto:webmaster@levasseur.org?subject=objet%20du%20courrier
http://www.levasseur.org
mailto:webmaster@levasseur.org
https://www.facebook.com/associationlevasseur
https://twitter.com/Fam_Levasseur

